
Déclaration de l’UNSA Education au CTSD du 3 septembre 2014 
 
Madame l’Inspectrice d’académie, Mesdames et Messieurs 
 
Avant de commencer notre intervention, permettez-nous d’avoir une 
pensée pour notre collègue d’Albi assassinée dans l’exercice de ses 
fonctions le jour des vacances ce 4 juillet,   pensées vers sa famille et les 
collègues de son école bien sûr. Ce drame a fortement marqué notre 
profession. 
 

A quand l’ouverture d’un « chantier de la confiance faite aux enseignants? » 
  
Deux ans après la mise en chantier de la Refondation, où en sont les personnels ? Quelles sont leurs 
perspectives ? Quelles avancées pour le métier ? Que peuvent- ils espérer ?  
Pour le SE-Unsa, et l’UNSA-Education il faut offrir aux enseignants et personnels d’éducation un nouveau 
cadre professionnel. C’est ce qui ressort clairement des réponses à l’enquête nationale « 800 000 
enseignants et moi, et moi et moi ? ». Cette rentrée 2014 doit véritablement voir naître le temps des 
personnels. Nous vous remettrons aujourd’hui, les résultats de cette enquête nationale. 
 
Si les GT métiers ont marqué certaines avancées que nous appelions de nos vœux depuis de nombreuses 
années, le compte n’y est encore pas ! Bien dans leurs baskets d’enseignants mais mal dans le costume 
qui leur est taillé, aujourd’hui, les enseignants sont désabusés, en manque de reconnaissance. Il faut ouvrir 
le chantier de la confiance faite aux enseignants pour réussir celui de l’amélioration des progrès de nos 
élèves…  
 
En tout premier lieu, ce chantier peut et doit être ouvert au niveau académique et départemental, avec 
vous, Madame l’Inspectrice d’Académie et  les inspecteurs du 1er et du 2nd degré. 
  
Que dire du changement de gouvernement la semaine précédant la rentrée ? Ce n’est malheureusement 
pas un signe positif envoyé à la profession, excepté la nomination pour la première fois d’UNE femme, et 
d’une femme symbole de l’intégration républicaine, à la tête de notre ministère. Nous dénonçons d’ailleurs 
les attaques racistes et sexistes dont elle fait l’objet. Dans un ministère qui nécessite du temps long, de la 
constance, de la cohérence et de la suite dans les idées, ce temps ministériel distendu est contreproductif. 
Ce nouveau remaniement conduit encore à du temps perdu pour la refondation de l’École. Les promesses 
pour le collège et le lycée, faites aux professionnels de l’Éducation, aux parents et aux élèves sont encore à 
concrétiser. L’École ne peut plus attendre.  

La nouvelle ministre devra donc donner d’importantes garanties : sur les moyens avec le maintien de la 
création des 60 000 postes prévus, mais aussi sur le plan pédagogique. Pour l’UNSA Education  la reprise 
d’une Refondation tant attendue est indispensable.   

Localement, cette rentrée fait apparaître une insuffisance de moyens, malgré les créations obtenues dans 
le 1er degré. En d’autres temps, pas si lointains, l’administration aurait eu recours à la liste complémentaire 
du CRPE. Et pourquoi ne pas rouvrir cette dernière  en 2014 ?   
     
Très concrètement, le quotidien des enseignants des écoles sera marqué par la généralisation des 
rythmes à 4 jours et demi, qui ont vampirisé la politique éducative depuis deux ans.  Nous en mesurerons 
la mise en œuvre dès les premières semaines. Les personnels attendent de leur hiérarchie la poursuite de 
l’accompagnement, surtout là où la mise en œuvre reste sensible.  
 
Madame l’Inspectrice d’Académie, merci pour votre écoute. 


